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Introduction 
 

Le service NTICE (DiSTIC) assure le suivi des projets académiques cofinancés par la commission 

informatique (COINF) lorsqu’ils s’inscrivent dans le domaine de l’enseignement et, dans certains cas, 

de la recherche. NTICE s’assure que les développements effectués s’intègrent dans l’environnement 

SI de l’UNIGE, et, lorsque c’est nécessaire, offre également son appui et son expertise. Ce bilan 

revient sur les cinq projets suivis en 2015. Leurs descriptifs sont téléchargeables sur le site du e-

learning.  

Bilan des projets 

1. Computer-Supported Argumentative Writer (C-SAW) 

Projet porté par Mireille Bétrancourt (TECFA / FPSE) 
 
C-SAW (Computer-Supported Argumentative Writer) est une application en ligne qui vise à soutenir 
l’apprentissage de l’écriture de textes argumentatifs à partir des dernières années du Cycle 
d’orientation jusqu’au 1er cycle universitaire. Il offre un guidage dans la rédaction et permet la 
visualisation du processus d’écriture. Il a été développé et testé dans le cadre de la thèse de Kalliopi 
Benetos. Le cofinancement de la COINF a contribué à financer une nouvelle couche de 
développement. 
 

 
Capture d’écran: Interface permettant la création d’un template par un enseignant 

http://www.unige.ch/stic/ntice/fr/
http://elearning.unige.ch/projets/projetsunige/projet/
http://elearning.unige.ch/projets/projetsunige/projet/
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Capture d’écran: template côté élève/étudiant 

 

Les développements effectués en 2016 visaient à permettre aux enseignants d’installer l’application 
et de l’adapter à leurs enseignements. Il est désormais possible d’éditer des templates : la 
terminologie et les consignes peuvent être éditées, certaines fonctionnalités peuvent être activées 
ou non en fonction des usages. Les développements côté serveur permettent une meilleure gestion 
de l’application, notamment des comptes utilisateurs.  
 

La nouvelle version de l’application a été testée par deux classes pilotes : un cours de l’université 

Webster et un cours de l’IUFE destiné aux futurs enseignants de français. Ils ont permis de valider les 

développements, de vérifier l’utilisabilité et de remonter de nouveaux besoins. Le développement de 

C-SAW se poursuit en 2016. 

 

 

2. Analyses automatiques de contenus produits pour plusieurs cours 

dispensés par TECFA 

Projet porté par Daniel Schneider et Nicolas Szilas (TECFA / FPSE) 
 
Le cours du master MALTT « Jeu vidéo pédagogique » a pour objet d’amener les étudiants à 

comprendre les potentialités mais aussi les difficultés liées à l’utilisation de jeux vidéo pour 

l’apprentissage. Les étudiants développent des compétences d’analyse et de conception de jeux 

http://tecfalabs.unige.ch/maltt/programme/cours/vip/
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vidéo pédagogiques à travers une pédagogie par projet. Le cours a connu dernièrement une 

augmentation du nombre d’étudiants qui a poussé l’équipe pédagogique à réfléchir à un moyen 

d’automatiser le suivi des étudiants.  

 

Le cofinancement de la COINF a contribué à financer le mandat d’un développeur. Il a réalisé un 

tableau de bord permettant le suivi des étudiants sur différentes plateformes (dont la plateforme 

créée sous Yooco et EduTech Wiki). Un exemple d’utilisation : dans le cadre d’une activité, deux 

étudiants doivent analyser le même jeu vidéo, puis comparer leurs analyses dans le forum et en 

discuter. Il serait chronophage pour l’équipe enseignante de lire toutes les contributions pour vérifier 

qu’il y a bien des échanges et une participation de chacun. Le tableau de bord permet de repérer les 

binômes qui n’auraient pas ou peu commencé à poster dans leur forum, ou dont les contributions 

ont un très faible nombre de mots. Il est ensuite possible de se rendre directement dans le forum 

concerné pour réguler l’activité.  

 

 

 
Capture d’écran: suivi de la participation des étudiants 

 

 

Le développement de cet outil de suivi va se poursuivre, notamment en explorant de nouvelles pistes 

d’analyse de discours telles que la lexicométrie, ou encore des outils permettant de créer automati-

quement des résumés.  

 

http://www.yooco.org/
http://edutechwiki.unige.ch/fr/Accueil
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3. Base de données pour le projet « Interphonologie du français 

contemporain » 

Projet porté par Isabelle Racine (Lettres / ELCF) 
 
Le projet Interphonologie du Français Contemporain (IPFC) est dédié à l'étude des systèmes 

phonético-phonologiques des locuteurs non-natifs du français, pour lesquels le français est une 

langue étrangère ou seconde. Bien qu’il existe différents travaux décrivant les principales 

caractéristiques de prononciation du français d’apprenants de diverses langues premières, aucun 

corpus de ce type n’existait avant 2008, année de lancement du projet. 

 

Le projet IPFC, co-dirigé par S. Detey (U. Waseda, Japon), I. Racine (U. de Genève, Suisse) et Y. 

Kawaguchi (U. de Tokyo, Japon), regroupe actuellement 15 équipes de chercheurs dans 15 pays 

différents. Il vise à constituer et à mettre à disposition des chercheurs et des enseignants une large 

base de données sonores d’apprenants de français de L1 diverses. Le cofinancement de la COINF a 

participé à financer le mandat du développeur de la base données. 

 

En 2015, la base a été créée et un échantillon de données a déjà été intégré. Chaque entrée contient 

un fichier son et sa transcription synchronisée, ainsi que des métadonnées qui renseignent sur le 

locuteur. La base permet actuellement de déposer les fichiers et renseigner les métadonnées. Le 

formulaire de recherche est également fonctionnel. Les tests et le développement se poursuivent en 

2016.  

 

 
Capture d’écran: résultats de recherche dans le concordancier 

http://cblle.tufs.ac.jp/ipfc/


6 
 

 
Capture d’écran: consultation d’une entrée de la base de données 

 

4. Géoréférencement et annotation sémantique d'images 

Projet porté par Lorenz Baumer et Luka Nerima (Lettres / Sciences de 
l’antiquité et Linguistique) 
 
Les archéologues, et plus largement les enseignants et chercheurs dans le domaine des sciences 

humaines, produisent et utilisent de grandes quantités d’image qui doivent ensuite être stockées et 

annotées. Deux étudiants d’informatique avaient développé le prototype d’un logiciel facilitant à la 

fois le géoréférencement d’images et leur annotation sémantique. Le cofinancement de la COINF a 

participé au financement de leurs mandats pour consolider le logiciel et le documenter. 

 

Le logiciel développé introduit plusieurs aspects novateurs. Contrairement aux logiciels traditionnels, 

il ne dissocie pas les métadonnées de l’image elle-même, mais les inscrit dans le fichier image (en 

EXIF, une extension de JPEG, afin d’utiliser un format standard). Il permet non seulement d’indiquer 

le géoréférencement a posteriori, mais également de fournir un double géoréférencement (par 

exemple, pour la photo d’un objet, il est possible d’indiquer l’endroit où il a été découvert ainsi que 

l’endroit où il est actuellement entreposé). L’interface permet aussi de fournir ces informations par 

un glisser-déposer sur une carte géographique. 
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Capture d’écran: géoréférencement par glissé-déposé sur une carte 

 

 
Capture d’écran: annotation sémantique 
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L’annotation sémantique peut se faire soit en entrant du texte libre, soit en associant des mots-clés. 

Afin de faciliter cette opération et de pouvoir traiter un grand nombre d’images simultanément, 

l’utilisateur peut créer des répertoires virtuels qui associeront automatiquement les mots-clés aux 

images qui y sont déposées. La recherche peut ensuite s’effectuer soit par un nuage de mots-clés, 

soit en entrant du texte libre.  

 

Les initiateurs du projet sont très satisfaits des réalisations informatiques. Les deux logiciels 

développés ont été présentés au public académique lors de trois manifestations et ont suscité un 

remarquable intérêt : 

 « Histoire et cité, les rencontres de Genève : construire la paix » Université de Genève, 14 au 

16 mai 2015 

 « Géoréférencement et annotation sémantique d’images », Digital Humanities Short Talks, 

Université de Genève, Philosophes, 25 novembre 2015 

 « Deux nouveaux logiciels de gestion d’image : GeoTags et ImageTags », Colloque EDOCSA, 

Université de Fribourg, « L’archéologie classique et l’histoire antique à l’ère du numérique », 

17-18 mars 2016 

 

En 2016, une phase de test est prévue par des utilisateurs-pilotes, notamment en histoire de l’art et 

pour la collection de moulage de la faculté des lettres. A terme, une diffusion plus large du logiciel 

est prévue. 

 

 
 

5. Renforcer les apprentissages des étudiants de cours 

interdisciplinaires et inter-facultaires au sein de l’ISE 

Projet porté par Martin Schlaepfer, Juliet Fall, Anthony Lehmann (Sciences / 
Biologie) 
 
En automne 2013, un nouveau cours intitulé «Ecosystem Services: a new tool for sustainable 

development» a été proposé en tant que cours à option aux étudiant·e·s du Master Universitaire en 

Science de l’Environnement (MUSE). En automne 2014, l’équipe enseignante a souhaité 

expérimenter une nouvelle approche pédagogique en développant des activités permettant aux 

étudiant·e·s de faire leur apprentissage du matériel pédagogique de manière plus autonome, et afin 

d’augmenter le niveau de l’instruction donné en classe.  

 

La nouvelle formule a été concluante et le cofinancement de la COINF a contribué à la poursuite du 

développement de ce cours en 2015.  

  

Le cours est donné dans un dispositif mixte dont la partie en ligne s’articule sur les plateformes 

Moodle et Portfolio (Mahara) de l’UNIGE. Moodle sert de support à différentes activités, notamment 

des travaux d’évaluation par les pair·e·s, des quizzes, des séquences d’activités de type classe 

inversée. Le cours intègre également des capsules de cours sur le modèle des MOOCs. Grâce à ces 
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méthodes innovantes, le cours est très apprécié par les étudiants (note moyenne  des évaluations : 

3.57 sur 4). L’utilisation intensive de ces outils a permis aux enseignants de donner des retours sur 

leur utilisation et amélioration possible aux équipes responsables. 

 

 

 
Capture d’écran de l’espace de cours Moodle: exemple d’une semaine d’activité 
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Capture d’écran du portfolio d’un étudiant 

 

En 2015, ce projet a fait l’objet de plusieurs présentations lors de conférences : 

 3ème journée scientifique de la section suisse de l’Association Internationale de pédagogie 

universitaire, Lausanne, 12 février 2015 

 BarCamp des Rendez-vous de l’enseignement de l’Université de Genève, le 5 novembre 2015 

 Conférence Journée de l’Environnement ISE, le 4 décembre 2015 

 Participation et présentation « Innovative teaching and learning methods » Programme sd-

universities synergies event, Université de Zurich, le 9 décembre 2015 
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Conclusions 
 

Ce bilan montre une nouvelle tendance. Habituellement, les projets cofinancés développent des 

outils ou du matériel qui soutiennent une approche pédagogique innovante. C’est encore le cas en 

2015 avec le projet de l’ISE (qui articule classe inversée, évaluation par les pairs, portfolio, mini-

MOOCs, etc.) et celui de TECFA, C-SAW (support d’une approche innovante de l’enseignement du 

texte argumentatif). 

Les trois autres projets répondent à un besoin de gestion des données et de suivi, qui découle de ces 

nouvelles pratiques pédagogiques. L’accent mis sur le travail collaboratif en ligne par le TECFA 

engendre un surplus de travail pour l’équipe enseignante qui a désormais besoin d’outils facilitant le 

suivi des activités. Dans le cas des deux projets de lettres, les technologies sont là, un grand nombre 

de données sont produites et stockées, mais il manquait une interface qui permette d’une part aux 

chercheurs de stocker et partager facilement leurs données, et d’autre part aux utilisateurs 

(chercheurs, enseignants, étudiants) de pouvoir les consulter efficacement.  

Il est important de permettre au reste de la communauté universitaire de bénéficier de l’expérience 

de ces projets en maintenant une communauté de pratique active. Le groupe Ciel (Communauté 

d’Intérêts pour l’Enseignement en Ligne) tient justement ce rôle à travers son blog et les BarCamps 

organisés chaque semestre. 

https://ciel.unige.ch/
https://ciel.unige.ch/barcamp-ciel/

